
Zeitschrift: Horizons : le magazine suisse de la recherche scientifique

Herausgeber: Fonds National Suisse de la Recherche Scientifique

Band: 21 (2009)

Heft: 82

Artikel: Tu es musulman, non?

Autor: Hafner, Urs / Lüddeckens, Dorothea

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-970997

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 29.10.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-970997
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


Tu es musulman, non
Les jeunes musulmans sont souvent confrontes ä des idees sur leur

religion qui n'ont pas grand-chose ä voir avec leur quotidien, affirme
Dorothea Lüddeckens, specialiste en sciences des religions.

Votre etude conclut que de nombreux musulmans

pratiquants souhaitent que I'ecole

publique propose un enseignement religieux

islamique ä cöte des cours de religion
d'essence chretienne. Or ceux-ci cedent de

plus en plus la place ä des cours sur les

religions. Un potentiel de conflit, selon vous?

Plutot un defi. Cette nouvelle forme
d'enseignement exige que les Chretiens comme
les musulmans s'adaptent. On n'y apprend
plus aux enfants ä prier, par exemple. A la

place, on leur transmet un savoir factuel

sur leur propre religion et celle des autres.

Les personnes qui souhaitent transmettre
une education religieuse ä leur enfant peu-
vent l'envoyer aux cours que proposent les

eglises et les mosquees.

« De nombreux musulmans
ne s'interessent
pas du tout ä la religion.»

Avez-vous aussi rencontre des musulmans non

pratiquants ou non croyants?
Notre etude ne ciblait pas la foi ou le degre

d'engagement de nos interlocuteurs. Nous

nous sommes neanmoins surtout tournes
vers des personnes actives ä la mosquee ou

engagees en tant qu'enseignants religieux.
De fait, la religion representait tres proba-

blement un important centre d'interet pour
elles.

Mais est-ce que vous ne renforcez pas de

cette fa?on l'image deformee du musulman

croyant?
Si on etendait les conclusions de notre
etude ä l'ensemble des musulmans, le
tableau risquerait effectivement d'etre
biaise. II y a bien sür aussi de nombreux
musulmans qui ne s'interessent absolu-
ment pas ä la religion ni ä la formation des

imams. On estime qu'en Suisse, pas plus de

20 pour cent des musulmans vont regulie-
rement ä la mosquee.
La majorite chretienne ou lai'que de la societe

considere generalement les musulmans

comme profondement croyants. Est-ce que
cela a une influence sur l'image que ces der-

niers ont d'eux-memes

Les jeunes musulmans, surtout, sont

souvent confrontes ä la question: «Tu
es musulman, non? Comment c'est dans

l'islam? » Alors que la plupart de ces jeunes

ne connaissent pas plus leur religion et

leurs traditions que les Chretiens du meme

age. lis sont aussi souvent confrontes aux
aspects negatifs associes ä l'islam, comme
le terrorisme. Par la suite, certains s'identi-
fient davantage ä l'islam et se mettent par
exemple ä lire le Coran, alors que les autres

s'en distancient.

Certains historiens comparent la situation
actuelle des musulmans ä celle des catho-

liques au XIXe siecle, qui furent contraints de

s'integrer dans un Etat de droit liberal et

democratique. Qu'en pensez-vous?

Je serais prudente. D'un cote, il existe des

analogies entre les conflits de l'epoque lies

aux eglises et ceux que l'on observe

aujourd'hui par rapport aux mosquees.
Les reserves et les peurs presentent
certaines similarites. De l'autre, les musulmans

sont etiquetes ä la fois en tant
que minorite religieuse, mais aussi en
tant qu'etrangers. lis sont originaires de

differents pays, diversement marques au

«Contrairement au
catholicisme, l'islam
n'est pas organise de
maniere hierarchique.»

plan religieux et organises de maniere
beaucoup plus heterogene que ne l'etaient
les catholiques. Dans leur cas, il n'y a pas
une seule Eglise hierarchique, mais une
multitude de petites communautes. Ces

dernieres se reunissent toutefois de plus
en plus en associations ou en federations.
Avec le temps, cela facilitera la communication

avec les autorites.
Propos recueillis par Urs Hafner

Dorothea Lüddeckens est professeure assistante au
Seminaire des sciences des religions de 1'Universite
de Zurich. Avec deux de ses collegues, elle s'est
penchee dans le cadre du Programme national de
recherche «Collectivites religieuses, Etat et societe »

(PNR 58) sur l'idöe que se font les musulmans
de Suisse, les partis politiques, les hautes ecoles,
les autorites et les experts juridiques de
l'introduction d'une formation d'imam et de pro-
fesseur de religion.
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